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EVEILLEUR DE VOCATIONS. 
CHRONIQUE A RADIO LAPURDI DU 12 FEVRIER 2019. 
Par monsieur l’abbé Jean-Bernard Hayet délégué épiscopal à la catéchèse. 
  
 Eveilleur de vocations : tel est le titre de l’éditorial rédigé par notre évêque Marc dans le bulletin 
diocésain du mois de  
février 2019. En nous rappelant la consigne de Jésus -osons le mot « l’ordre » de Jésus ! - de prier « le 
Maître de la moisson  
d’envoyer des ouvriers à sa moisson » (Saint Matthieu 9, 36-38), notre évêque nous interroge : « 
Sommes-nous empressés de répondre à cette invitation de Jésus ? » Oui, avons-nous le souci de voir 
se lever, dans notre cher diocèse, des vocations  
de prêtres, de religieux et religieuses ? Savons-nous aborder cette question avec les enfants et les 
jeunes de nos familles et de nos communautés ? Comment leur parlons-nous des prêtres, des 
consacrées ? « La prière pour les vocations est le moyen privilégié que Jésus inspire à Son Eglise pour 
susciter des vocations au Sacerdoce. Il faut que cette préoccupation soit quotidienne » (Mgr Aillet). 

 « Dans la lettre aux Hébreux (5, 1-6) nous lisons : « Tout grand prêtre est pris, en effet, parmi les 
hommes ; il est établi pour intervenir en faveur des hommes dans leurs relations avec Dieu ; il doit 
offrir des dons et des sacrifices pour les péchés… ». On dit d’abord du prêtre qu’il est « pris parmi les 
hommes ».  

Il ne s’agit donc pas d’un être déraciné ou tombé du ciel, mais d’un être humain qui a derrière lui une 
famille et une histoire comme tous les autres. « Pris parmi les hommes » signifie que le prêtre est fait 
de la même pâte humaine que toute autre créature humaine : avec les désirs, les liens d’affection, les 
combats, les hésitations et les faiblesses de tous… « Pris parmi les hommes », le prêtre est ensuite 
« chargé d’intervenir en faveur des hommes », c’est-à-dire redonné aux hommes, mis à leur service. 
Un service qui touche la dimension la plus profonde de l’homme, son destin éternel. Saint Paul 
résume le ministère sacerdotal par une phrase :  

« Il faut que l’on nous regarde seulement comme les serviteurs du Christ et les intendants des 
Mystères de Dieu » (1 Corinthiens 4, 1). Cela ne signifie pas que le prêtre ne s’intéresse pas aux 
nécessités également humaines des personnes mais qu’il s’occupe de ces nécessités, avec un esprit 
différent de celui des sociologues et des personnes engagées en politique.  

La paroisse est souvent le point de rencontre le plus important, social également, dans la vie d’un 
pays ou d’un quartier. Nous venons de tracer une vision positive de la figure du prêtre. Nous savons 
qu’il n’en est pas toujours ainsi.  

De temps à autre les médias nous rappellent qu’il existe une autre réalité, faite de faiblesse et 
d’infidélité… L’Eglise ne peut que demander pardon pour cela. Il faut cependant rappeler une vérité 
qui réconfortera, en partie, les personnes. En tant qu’homme, le prêtre peut faire des erreurs, mais 
les gestes qu’il accomplit en tant que prêtre, à l’autel ou dans le confessionnal, ne sont pas pour cela 
invalides ou inefficaces. Le Peuple n’est pas privé de la grâce de Dieu à cause de l’indignité du prêtre. 
C’est le Christ en effet qui baptise, célèbre, pardonne : le prêtre en est seulement l’instrument ». 

 Seigneur, fortifie Tes prêtres. Renouvelle en eux le « oui » qu’ils ont su Te dire au jour de leur 
ordination. Etablis-les dans Ta paix et renouvelle-les dans Ton Esprit. Accorde-nous par eux et par les 
Sacrements que Tu as remis dans leurs mains de découvrir chaque jour davantage Ta présence dans 
nos vies. Seigneur, Tu sais combien nous avons besoin de  

Toi et de Tes actes de Salut : suscite de nombreux pasteurs -doux et humbles comme Toi- et bénis 
abondamment tous les jeunes qui se préparent au sacerdoce. 

 Seigneur, donne-nous des prêtres ! 


